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CA pesgesE 


GRATUIT 


hix Hachifies d 


ÉDITION 


Saint-A; 


stide 


` Après avoir recu les leaders M.R.P. et vu M. André Marie 


ROBERT SCHUMAN PERSÉVÈRE 


mais cherche en vain un 


ministre des finances : 


. Les consultations ont 


L'OR MONTE 
EN FLECHE 


RAMADIER, appelé le premier à la lourde 
C'est d'ailleurs sans espoir que M. Ramadier est 


succession de M. André Marie, a renoncé. 
entré dans la lice. En faisant appel à lui, M. Auriol a 


ai a 
a 
repris à heures 
M. Robert Schuman s'efforce de réussir. 
respecté les règles parlementaires, puisque les socialistes 


Par André ALBERT 

M. i ' 
A son tour, il a commencé ses consultations. 
sont à l'origine des trois Eee crises ministérielles. 


Le napoléon à 5.025 fr. 


MM. Si 


‘| Deux accidents 
: d'aviation 


aux Etats-Unis : 
.. 41 MORTS 


Le film 


A PPELE cette nuit à O h. 30 par 


le président de lo Répu- 
confié le 


je qui lui 
soin de former li 
après que M. Ram 
forfait, M. Schuman o commencé, 
ce matin, ses consultations. 


N . WIMONA sota) noù 
t es cias H Kor Airlines, a 
tet à M. Monner. 
s passagers 
v mrsés än 
Au Bourget 


ana. de Menthon 
du Quai d'Orsay à 


“este, Un Languedoc 161 
vau a- dont on faisait le plein 
2e pat > | d'essence, prend feu 


Le général de Gaulle 
présidera demain 

la réunion des comités 
nationaux professionnels 


du R. P. F. 


ce matin éga 
André Marie, chez 
tré M. René Mayer 


M. Schuman recevra à 15 h. 30 M 
président du groupe radical 
dauphin » sera entendu en 
fin d'après-midi par son. m 


Quatr. 
presque enti 


sociale et politique 


SUITE PAGE 3 


Washington s'inquiète et Londres 
parle du général de Gaulle 


(De notre envoyé spécial permanent Louis FOY) 
(per côble). — La nouvelle crise mi 
inquiétudes dans la capitele em 


muité dans que de stabilité dont 


ance » 


de cor 


1* Le marque 
e programme de 


Le point de vue 
pes 


LOX 
plupart des 
nues commentent a 
inquiétude la crise 
tale en France. 

« Ce serait une pl 
A ce sujet le Dail 
prétendre que le: 
assumé la défense de la civ 
ehrétienne marchent de concert 

> L'un des aspects de ia + désu- 
nilon occidentala », poursuit le jour- 


Kouvernemen- 


parisit de ta 
1929 — « I fant e 
on. alors — e*t 
grand » 


DANS 
Ce soir, la reine Wilhelmine 


UN DEPUTE BLESSE 
DANS UN ACCIDENT 
DE MOTOS 


CELA COMMENCE 
PAR LES POMPIERS... 


qui ont fait ce matin 
leurs exercices d'alerte 
au Palais de Chaillot 


LA  CALECH 


Po SCHUMAN, avocet, 
élu pour le première fois 
en 1919, a 62 ons 


stre des Finances dons 
gouvernements que Ra- 
a sons interruption du 
1947 ou 20 novembre 
de le même année ; 
resident du À Conseil (sue 
cesseur de Romadier) du 22 no- 
vembre*1947 au 20 juillet 1948, 
— ministre des Affaires 
gères dons le dernier 


cabinet | 


fait sa rentrée solennelle 


à Amsterdam jes “Trois” 


pour ses 4 derniers jours de règne de nouveau 


Juliana prendra 
la couronne de Hollande 


Samedi, 


(De notre envoyé spécial 


I dais de l': 


que pour le Ji 


de fan- 


Les monuments, les rues. | 
naux, des arbres de toutes bo 
gades des Pays-Bas, iluminés et 


e que l'on n'avait plus revu 
s la guerre, meme a Londres 
ce qui 


toute la buffi 
sant des contes 
renait pour ia der- 
tre au monde, pour 
en va 
reine de Hollande 
ant le scepire 
out rond. 


gloire 

avalanche des 

jeu de massacre des couronnes aux- 
e Impavide depu 


€ 
reurs. Elle a vu C 
Edouard VIII déposer le sceptre 

un parfum. Elle a vu 
des cours scandinaves | 
renoncer d'avance au poids des| 
manteaux de cour, épouser des | 
passantes et entrer dans les af-| 
a 


froidement comme Wii Iclmine 
« L'âge de la retraite des am- | 
bassadeurs est de 65 ans. des hau 
trats de 67 ans. ii n'est pas 
ble pour une souv 
r en fonction au de 
>. 


e done. Sans ra! 


D'OR DES CONTES DE FEES 


L n'y a pas de lampes électriques en Europe depuis un an parce que 

la reine Wilhelmine aura demain 68 ans. Le grand trust néerlan- de vi 

pareillage électrique ne travaille plus depuis des mo n 

ilé, l'anniversaire de 

mondiale des têtes couronnées et des chefs d'Etat, les quinze jours de 
fète qui vont marquer son abdication et l'avènement de sa fille. 


Réédition du geste 


760 boulangers ayant ouvert 
la guerre des tickets à Tours 


VENTE LIBRE 
DU PAIN EN: 


. . 
Indre-et-Loire, Maine- 
. A 
et-Loire et dans la ré- 
TOURS, 30 août (dépêche « Paris-presse »). 

S EPT CENTS adhérents du syndicat de la boulangerie d'Indre-et- 

de choe contre le dirigisme, suivis bientôt le verra, par les 
boulangers de Maine-et-Loire et de Châtellerault 
ceux = reclameraient ans exiger la remise de ticl 


on 


gion de Châtellerault 


n que 
ts de rationnement, 


adhé 


me de la vente ne dépassait pas 
biement celui des autres diman- 


Du blé pour deux ans 


président syndicat. de 
angerie d'In M. Ro 
gui risqu 
je da 
tiñé longuement la décision 
que son groupement allait prendre 


Réserve et stock 
de sécurité 


au Kremlin RE at pr 
MOSCOU, 30 août (A.P.). H 
Les trois envoyés occidentaux se 


sont rendus cet après-midi, à 17 
heures (heure locale), au Kremlin. 


Merry BROMBERGER) 
AMSTERDAM, 30 août. 


Le premier de a 
cordée se sacrifie 
pour ses camarades : 


8 alpinistes de 


50 ans de règne de la doyenne 


Neuilly-sur-Seine 


RENOBLF août 


lumiéres. 


sement de 


de Charles-Quint 


prodigalité 
ationné dan 


Dans la Vienne 
et le Maine-et-Loire 


ur fracture 
née au labeur, À 
peu e gouvernemnt ; 
Hollande à elle toute seule 
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refuser: 


A] A 


Foresto 
“ Nous irons jusqu’à la réquisition 
des boutiques et des fournils ! Lis g 


Réaction de Coudé du 


COUDE DU FORESTO a it de pain dans aix mois, et —— == 
Sr pm i aui ne manquerait pas dar | M SPAAR 
dicision dəs boulengers taient l'exemple de ceux de a 

de Tours de vendre le pain libre- dre-et-Loire: + EST A PARIS 

ment. feis à prendre d'urgence toutes les, `- Paul-Henri Spaak, premie 


nistre, ninis s Afaires 
ue et président 

isation eow 
on économtqu 
lepila hier soir à Paris, où N 
ies ‘consultations avec la délés 
E-ticn belge à cet organisme, 


Foresto a envoyé aux 
tructions pour mettre 
rapidement possible à ce 


mesures nécessaires por 
soit respectée et à 
devant jes sanctions 


la loi 


M. Coudé di 
préfets des í; 
fi -< 


trangères de Belg 


nne de coopéra 


des boutiques et des fournils. » 

La guerre des tickets, décidément. | est 
est ouverte. Cette semaine ne man | a 
Quera pas d'être fertile en épisoces | 


gereux » 
— Nous ne voulons pas. nous a-t-on 
dit rue d'Astorg, que les Français 


…t le père Léonard apprend aux 
singes à être plus singe que nature 


LLONS, mes belles, allons ! Encore un petit 


tous les métiers sont 

connus auxquels s'adon- 

nent nos contemporains 
pou? essayer, avec un acharns- 
ment digne d'un meilleur sort, 
de gagner, à la sueur de leur 
front, à l'usure de leurs phal 
fes ou à la, fativue de leur 

des, un 
pour tontor de mate Un de 
libre un budget vaciliant sur le 
fil d'une existence précaire. On 
pense qu'en 1945, un citoyen ne 
gauratt être quartiate peintre, 
bércepteur, garde-barrière, e 
ployè de bureau, veilleur de nuit 
ou métallurgiate, On 
e époque dépourv 
chaque mé 

Profession sont "iqueiée. 
bés, taylortsés, atandardiaés, d 
finis une fois-pour toutes. On se 
trompe. 

Car il eriste, depuis le trieur 
de mégots jusqi'aw dompteur de 
puces, des métiers inconnus 
grand publio et que je défie 

de découvrir dans 
des professions. 
Et Ceat parmi les plus repré- 
ifa de franes-tireura 
du Bottin que je me propose de 
vous emmener en promenade. 


PREMIERE MONDIALE 
A STOCKHOLM 


En applaudissant 
“D'HOMME 
A HOMMES” 


Les Suédois ont rendu 
hommage au fondateur 


de la Croix-Rouge 


(De notre envoyé spécial 
Claude HERVIN) 
STOCKHOLM, 30 août. 

"EST dans le cadre de la 17° 
conférence internationale 
de la Croix-Rouge, qui 

réunit les représentants de 61 na- 
tions, que fut présenté, samedi 
soir, à Stockholm, en grande 
« premire mondiale » le film 
a D'homme à hommes », réalisé 

par Christian-Jaque, à la gloire 
de 3e celui qui, le premier, songea à 
tendre une main secourable à 
toutes les victimes des guerres : 
Henri Dunant, fondateur de Ja 
Croix-Rouge, 

La présentation eut lieu au cours 
d'un gala auquel assistaient toutes 
les plus hautes personnalités de la 
Croix-Rouge dans le monde, dont le 
comte Bernadotte, président de la 
Croix-Rouge suédoise: de nombreuses 
netabilltés de la ville de Stockholm 
et les quo de la presse in- 
ternationale. 

Réalisé sous le patronage de l'O.N.U 
et ðe ‘la Croix-Rouge française. 
« D'Homme à hommes » est un ou- 
vrage dont la portée humaine et mo- 
Fale est, à notre époque, des plus 
considérables 


D était temps de faire connaitre 
u figure de celui qul, en 
Vas Jota es bases de cet organisme 

bonté qu'est la Groix- 

Fouge. Jalle du devenu et du coeur 
d'un sul homme, d'un simple cl- 
suime qui a su ériger, malgré 

Île diffieutiés, la solidarité entre 
les hommes à la-hauteur d'une ins- 
titution. 

Pour oette œuvre, qui groupe an- 
Jourd'hul plus de 120 millions d'adh 
Tents, le film de Christian-Jaque 
constitue le plus beau — le plus 
puissant aussi — des moyens de pro- 


existence très dure, très chaoti- 
d'Henri Dunant, toute entière 
née sous le signe d'un idéal de 
té, a été contée avec un grand 
respect et beaucoup de sobriété. Pour 
rendre Dommage à ce visionnaire. à 


ue loquente eût été déplacée 
Se qarinqe Sest efforcé de se 
montrer digne de son héros, et Il y 
est parvenu. 

Avant toute chose, son film est 
un message de paix. Puisse-t-il èire 


reconstituer avee exactitude toutes 
Jes étapes de la vie de Dunant. La 
Bataille de Soltérino et celle de Cas- 
tiglione, le siège de Paris en 1870 
sont de beaux morcenux. L'interpré'a 
tion de Jean-Louis Barrau't, qui in- 
carne Dunant, est pleine d'#-deur et 
de flamme. Malgré quelques 1.ngueurs 
et quelques détails moins heureux 
sur ls nous reviendrons lors de 
sa prochaine sortie à Paris. « D'Hom- 

me à hommes » est un film qui trou- 
Vers auprès áu grand publie un 7e- 
euel) aussi chaleureux que celui aue 
Jui firent les spactateurs de la pre- 
mière. 


Le THEATRE DE PARIS effec- 
tuera sa réouverture le VENDRE?! 
3 SEPTEMBRE avec la triomphole 
epérette « PLUME AU VENT », 
ds JEAN NOHAIN, musique de 
CLAUDE PINGAULT, toujours inter- 
La location 


N croit communément que M- 


VERSION ORGINALE 


sous-titres français. 


a 
2. « Paris-presss > (C) 


effort ! 


Les belles en question tendent leurs longues 
pattes postérieures; chacune d'elles, ceinte d'un 


harnais, tire des rênes auxqueiles est attachée une pièce 


d'artillerie. Autour d’une 


avance lentement. 


Harnais et rênes sont faits. de 
cheveux ; le canon de bois doré me- 
sure deux centimètres ; la piste est 
grande comme une soucoupe, et les 
bé.es de trait sont... des puces | 

Des puces ? Oui, et savantes, 
qui plus est. 

Nous nous trouvons en haut, tout 
en haut de Ménilmontant. Dans une 
bâtisse aux murs branlants, soute- 
nus par de lourds étais et la force 
de l'habitude, un vieil homme est 
assis devant une table boiteuse. Une 
loupe d'horloger dans l'orbite, il ex- 
tirpe les insectes de leur logement, 
un à un, avec d'infinies précautions, 
à l'aide d'une paire de pinces, de 
« précelles ». Une fois la puce au- 
dessus de la piste de travail, la 
maintenant toujours du bout de sa 
pince, 1 l'entoure par le milieu du 
thorax de quelques cheveux formant 
nœud coulant; la puce gigote. Il la 
pose à côté de ses sœurs, Le tra- 
Vail commence, 


Quand les cheveux 


de trait s'emmélent 


A l'aide d'une allumette, douce- 
ment, tout doucement, il. pousse 
l'attelage, qui obéit et avance. Cela 
ne va pas tout seul au début. I] faut 
des mois et des mois pour obtenir 
un dressage savant, l'homogénéité 
dans l'effort collectif, une allure à 
peu près coordonnée, la mise à la 
raison de l'instinct qui pousse la puce 
à sauter. Souvent, les cheveux... de 
trait s'emmélent, Mai avec de la 
atience, chacun le sait, on arrive 

tout, Et bientôt, à la fête de 


Neuilly, ou à la foire du Trône, une 
baraque de forain portera ce calicot 
prometteur : « Puces savantes, Spe 


tacle unique. Entrée 5 francs. Demi- 
tarif aux enfants et aux militaires ». 

Et le vieux bonhomme, ayant ven- 
du ses pensionnaires (car c'est un 
dresseur, lui, et non un forain), re- 
commencera." sans se lasser, sur 
d'autres puces, ses longs et tenaces 
exercices. 


Le Père Léonard 


Cette nouvelle canfouine, au 
mitan de la rue Mouffetard, de 
« la Mouffe », n'a rien d'une par- 
fumerie, Lorsqu'on ouvre l'huis brin- 
queballant à tous les courants d'air, 
on est saisi par une touffeur qu'on 
dirait palpable : cela sent à la fois 
le chien mouillé, le fauve, la soue 
et le grand collecteur, 

Entrons, Dans un coin, des co- 
bayes — moitié rats, moitié co- 
chons — se repaissent en famille de 
vieilles feuilles de choux ramassées 
À ia sauvette près des voitures des 
quatre-snfsons. Souris et rats blancs 
trottinent aimablement au travers 
de la pièce misérable, sur le car- 
reau écaillé du sol, Dans une caisse, 
les orvets, petits serpents aux re- 
fleta de bronze, se lovent, s'enla- 
cent ou se tordent. En une cage, un 
ara magnifique contemple le pay- 
mage de ses gros yeux ronds À lour- 
des paupières, qui ressemblent à un 
rideau de devanture, Et, pour corser 
cette atmosphère de ménagerie, deux 
singes bleus, frileusement blottis 
l'un contre l'autre, ont posé. leur 
rose derrière sur la barre d'un tra- 


(Traduit de l'an, 


is, par Françoise JOBIT) 


piste circulaire, le canon 


pèze retenu au plafond par deux 
< golots >. 

Nous sommes ici dans le 
maine du Père Léonard. Quel âge 
peut-il avoir? On l'ignore. Lui aussi, 


sans doute. Il a fait tous les mé-, 


tiers, Confié à l'Assistance, des an- 
nées matelot, puis camelot, vendeur 
de journaux à la criée, virtuose de 
l'accordéon sous le métro aérien de 
Barbès, il a trimballé sa carcasse 
sous tous les cieux et sur tous les 
pavés, Puis, avec l'âge, l'idée lui est 
venue de s'adonner à un métier 
sédentaire, Il s'est souvenu des per. 
roquets et des singes qu'il parvenait 
à dresser au cours de ses traversées 
d'autrefois, et i] a trouvé là — en 
fin! — sa vocation vraie. I a 
acheté un perroquet à un marin, lui 
a appris l'art de la parole et du 
mot qui frappe. 

(a va, Coco ? Bonjour, Coco ! 
— Ñi.. 1 répond Coco. 

Et le Père Léonard de rire ; ses 
leçons profitent. 

T a vendu à un mendigot son per- 
roquet qui, hors le terme historique 
et consacré, savait dire aussi: € Vi- 
ve Fallières! » < Des sous, des 
sous, donne des sous! » « Pauv 
Coco ! Pauv’ malheu-malheureux ! » 
Il en a racheté d'autres, les a dres- 
sés. Puls, il a agrandi son fonds de 
commerce : les blanes rongeurs aux 
yeux mordorés et profonds eurent 
ses secondes préférences ; les rats 
ont monté aux échelles, les souris 
ont appris À faire « la belle ». 
L'une d'elles, une élève, celle-là, 
dansait debout au son de l'harmo- 
nica. C'est de bonne vente, ces pe- 
tites bêtes-Ià... 

Et la renommée est venue. Des dan- 
seuses lui ont réclamé des orvets 
pour ceindre leurs poignets et leurs 
chevilles. Il en a acheté au quai de 
la Mégissrie, leur a appris — avec 
quelle persévérance | — à demeurer 
enroulés sur la bonne chaleur d'un 
avant-bras ou d'une cheville, malgré 
les mouvements les plus violents et 
les plus inattendus. Stoiques. peut- 
être je m'en fichistes, les reptiles ont 
accepté leur sort; la danseuse peut 

Évrer à ses ébats chorégraphi- 
ques sans que les minces serpents 
tordus sur sa chair renoncent à la 
parer de leurs froides écailles. 

Puls des banquistes ont confié A 
l'institut du Père Léonard des sin- 
nes qu'ils venaient d'acquérir. Et leur 
propriétaire occasionnel, se transfor- 
mant en pédagogue, leur a appris à 
s'habiller, à fumer ja pipe, à grima- 


| DEMAIN 


La grande truanderie | 


cer plus fort et mieux que nature, 
à se mettre à table, à faire du tra- 
pèze et des anneaux, en un mot à. 
singer l'homme. L'iastruction prodi 
guée avec science et amour porte 
toujours ses fruits. Entrés ignares, 
sapajous, ouistitis et hamadryas soni 
rendu, bacheliers es singeries, à leurs 
vrais maitres, qui peuvent, à leur 
tour, gagner Jeur vie en Jes exhibant 
Et les cobayes ! Parbleu! Pous- 
sant du museau un ballon d'enfant 
crevant un cerceau de papler d'une 
détente de l'arrière-train, marchant 


ES METIERS ABRACADABRANTS cc: 


| Le fouet du dompteur de pu 
j est une pince d’horloger 


Un enterrement au fhéâtre des puces savantes 


sagement en file, faisant «le beau», les 

‘avant agitées à toute vitess 

es cobayes proñtent comme les ca- 

marades des sages leçons du Père 

mard. Et les forains se disputent 
les élèves du vieux. 

I) n'a pas apprivoisé d'araignées. 
Mais ça viendra. Il tendra, un soir, 
son profil buriné par les ans, l'aven- 
ture et l'alcool, sur une arachnide 
au poil soyeux et aux pattes agiles. 


La manécanterie des Petits 
chanteurs à la voix de choix 


Nous volei chez les Vaugirardais. 

Montons au troisième étage de cet 
immeuble ausi vétuste que les four- 
rures d'une anclenne belle 

Poussons doucement la porte et te- 
nons-nous cois. 

Devant une cage, un homme siffle. 
Un oiseau répond, svelte corps de 
sole, dont les ongles délicats enser- 
rent un fin barreau : un « saxon » 
ou un e mulet » 

Modulant des sons alternés, le sif- 
fleur attend que l'oiseau ait ienté de 
les reproduire. Tant que l'imitation 
n'a pas été parfaite, il recommence. 
Sans se lasser, le serin recommence 
avec jui, et pépiements et gazouiliis 

chent le sifflet ; lançant sa tête 
ine en arrière, il chante à pleine 
voix, le menu soliste ; son gosier se 
gonfie de notes qui roulent dans la 
gorge dilatée. Pendant des heures et 
pendant des jours, le petit oiseau de- 
meurera attentif aux enseignements 
de son maitre de chant. Et puis, 1! 
sera vendu très Cher à des amateurs 
qui le choieront en l'admirant 

Parkerai-je encore de cet artiste 
qui, à s'aide d'une simple paire de 
ciseaux, vous transforme le plus bå- 
tard des chiots de berger en un spé- 
cimen de race, par la suppression en 
biseau de la moitié de l'oreille ? Ce 
qui demeure de l'appareil auditif res- 
te impeccablement droit, au lieu d'af- 
ficher, comme auparavant, une allure 
piteusement penchée. 

Chanterai-je l'infalllible coup de 
bistouri de cet autre praticien qui 
transforme le pius coureur des ma- 
fous- en Raminagrobls eunuque en 
chapon-minet ? 

Dirai-je un mot de cet artisan pas- 
sé maltre à gonfier au gaz à longueur 


Je suis l'épouse de votre marí... 


délicieux se dégageait de ses vêtements. 


L A femme se leva, toute pâle. Quand elle remuait, le parfum le plus 


— Mon nom est Brougia, dit-elle, observant maman de 


près, Mais c'était un nom que 
auparavant, 

— Brougia ? 

— Oui, Emilia Brougia. 

— C'est bien ce que je pensala ! 

Maman se rassit et je vis qu'elle 
tremblait Emilia alla s'asseoir à 
côté d'elle et doucement toucha son 
braa de sa grande main soigneuse- 
ment manucurée, C'était le moment 
plus dramatique que j'aie jamais 


vécu et voilà qu'à mon ahurisse- 
ment Je découvris que l'extraordi- 
maire créature riait Elle riait un 


peu seulement, bien sûr, mais elle 
riait tout de même : ses belles lè- 
vres bien ourlées s'entrouvralent 
sur un sourire, ses yeux d'or étin- 
ceisient. 

— Ma chère, dit-elle avec une 
mansuétude qui m'irrita comme si 
eil» se moquait de maman, pardon- 
nez-mol de ne pas prendre les ch 
#s pus au sérieux 
vriez pas non plus y 
portance : c'est une situation ridi- 
cule.-ce n'est pas une tragédie ! 

iaman n'était pas de cet avis 
Elle regardait la femme avec des 
yeux atterrès 

— Alors, toute ma vie est fausse ! 
vous m'avez Jamais été morte, il 
n'y a Jumais eu de naufrage. Je 
je ne suis même pas mariée. Oh i 
comment Giovanni a-t-il pu 2. 

— Mais si, mais si, dit vivement 
Emilia. La tempête et le naufrage 
ont eu iieu, bel et bien. Nous fai- 
sions une ‘croisière dans les fles 
grecques. Giovanni n'a pas menti 
nous avons vraiment failli nous 
noyer: il a seulement exagéré un 
tout petit peu... 

Imprévu, son rire éclata encore. 
Maman ne semblait pas fatre atten- 
tion à elle ; elle murmurait seule- 
ment sans arrêt: < I] m'a menti, 
il m'a menti.. > Emilía inclina sa 
belle tête et eut une moue apprécia- 
tive, 


Mmmmm... dit-elle, bien sûr, il 
vous a dit que j'étais morte quand 
Je ne l'étais pas, mais, comme vous 
l'avez dit vous-même, après que 
Jeus quitté Naples i) me considérait 
comme morte et, plus tard, il m'a 
vraiment crue morte. 

Maman 1- regardait avec des yeux 

ulen, 

— Mais si, ma chère, c'est exact 
Après le naufrage, i] a cru pen- 
‘ant presque un an que nous nous 
tions noyés, Umberto et mol. D' 
tres batenux s'étaient perdus pen 
iunt cette tempête et on n'avait 
iamais entendu parler de survivants. 
(Elle soupira.) J'aurais dû le lui 
isser croire, mais, dans un sens, 
mn ne semblait pas très chari- 
le, Alors fai fini par écrire. 
En réalité, c'est une idée d'Umberto. 


ni elle ni moi n'avions entendu 


Umberto est un homme d'honneur. 
(Elle parlait avec orgueil de l'hon- 
neur d'Umberto comme d'une ma- 
ladie rare.) C'est l'honneur d 
berto qui m'a décidée, bien que je 
me sois parfois demandé si Ihis- 

en valait bien la peine. Je 
que Giovanni n'a pas averti le 
de la famille : il leur a tout 
bornement laissé croire que je 
m'étais noyée. C'est une impression 
assez curieuse de se promener dans 
un monde où l'on vous a cr 
morte! Cela m'a tourmenté un 
moment, mais maintenant je n'y 
pense plus jamais ! 

Et elle éclata de rire. Maman ne 
tremblait plus. Elle semblait avoir 
repris contrôlé d'elle-mé 

— Vous êtes-vous jam 
depuis, Giovanni et vous 

— Non, jamais, J'ai voyagé dans 
le monde entier, mais j'ai surtout 
vécu en Grèce et en Albanie 

Maman se leva brusquement et 
d'une voix soudain Apre et vibrante 
de colère, elle cria 

— Alors pourquoi revene: 
maintenant ? Pourquoi ? Vo 
lez me reprendre Giovanni ? 

Emilia eut l'air complètement 
abasonrdle. 

— Dieu du ciel. non! Qu'est-ce 
qui vous fait croire ça? 

— Mais alors, pourquoi ? Pourquoi ? 

Emilia haussa les épa 

— Voilà près de vingt ans que je 
ne suls pas revenue en Italie. Nous 
vivoas au Maroc maintenant, Um 


revus, 


vou- 


| DEMAIN | 
‘| Souvenez-vous | 


d’Emilia 


berto et moi. La semaine dernière, 
J'ai reçu un télégramme m'annon- 
Sant la mort de mon père. Il a laissé 
un peu d'argent, pas grand-chose, 
mais ce sera toujours ça pour let 
enfants. Alors, j'ai pensé qu'en ren 
trant par Venise, pour y voir le no 
taire, je pourrais faire un petit tour. 
Nous sommes également venus à Pé. 
roux, e'est la ville natale de Cecco 
Peppi. le jeune homme qui m'ac: 
compagne. Il aide Umberto à l'ate 

il travaille un peu lui-même, 
occupe des moulages… des modè 
aus, Je crois ! (Elle hocha la 
tête et rit allégrement de pareilles 
futilités.) La grand-mère de Cecco 
Peppi n'est pas bien portante; 1] s'est 


GRAND ROMAN 
D'AMOUR 
pan 


RESUME | 
ID‘ S un village de province 


des Etats-Unis, Tilli Bean 

t avec sa mère qui est 
veure et son grand-père, qui 
tient une épicerie. Survient Gio- 
vanni Rechetti, un voyageur de 
commerce, qui fait la conquête 
de Maud Bean, l'épouse, et len- 
mène, avec sa fille, en Italie, | 


Paris-presse 


CLOTURE ANNUELLE. — 
mique, _ Comédie-Fra 


Gaite-Lyrique, G 


LES SECRETS DES FOLIES-BERGERE 


de jour, les ballons rouges qui feront 
la joie des tout-petits ? De cet exor- 


la seule présence dans une 
(à tout le moins l'assure-t-il) 
vre ses habitants des parasites 


rongeurs, puces, punaises, cafards, qui 


troublent un séjour, sans eux enchan- 


teur ? De ce thaumaturge « seul et 
unique fabricant du remède univer- 


FRANÇOIS GUILLAUME | 


ces 


ièces d'un franc, à T 
é aux puces porte de Cuignan- 


Un gros livre ne suffirait pas pour 
décrire tous les métiers de hasard, 


ous essaierons quand même de le 
faire, en nous résumant 

Coopyright 1948 by « Paris-presse » 
and François Guillaume 


En pleine cure de rajeunissement 
ILE-DE-FRANCE et LIBERTÉ 
vont rentrer en ligne 
sur le Havre-New-York 


A Transat remonte ses « écuries ». Le « De Grasse » ne sera plus 


L seul, l'an prochain, à soutenir la 
sur la ligne Le Havre-New-York 


putation du pavillon français 


L'. Ile-de-France », à son tour, sera remis en service, en attendant 


le « Liberté », en 1950. 


Les deux paquebots font une cw 


de « sérum Hogomoletz ». 
L' « Ile-de-France » a servi de 
transport de troupes pendant six 
ans. Au lieu d passagers. 
embarquait, À cheque traveri 


10.000 soldats. C'est dire que sa 
structure interne a dû subir que 
que modifications 

Tout est à refaire. Depuis sa 
mobilisation, l° « Ile-de-Frar 


est 


aux chantiers de Saint-Nazaire. De ce 
cargo, les décorateurs refont un pa 
quebot 

Sa silhouette même sera modern 
sée : plus que deux cheminées a 
lieu de trois. 

Un grand «cabaret-terramer sera 
aménagé sur la plage arrière. Le s 
de la piste sera lumineux : tout 


fu de lumières rouges, ve 
bleues, Jaunes. Du large, toutes 


Maranon en robe du soir, DATA 
Bent aulant de Loe Fuller 

Le fumoir. embelli des laques d 
Dunan. récupérées sur e Norm 


die » sera pourvu d'un éciairag 
fluorescent dont le caractère déc: 
ratif n'est pas le seul avantage 
permettra une économie notable à 
courant 

Douze appartements de luxe « 
ront à la disposition des millia: 
daires. 

Les passagers trouveront à bs 
den boutiques de frivolités, des fleu 
ristes, Les sportifs disposeron 


300 ans avant PON.U. 
CHAILLOT 
S'APPELAIT 

LE FAUBOURG 

DE LA CONFERENCE 


CARLU, architecte en 
chef du Palais de 
Chaillot, remettra, le 


Ter septembre, à M 
Trygve Lie, secrétaire général 
des Nations Unies, la clef de 
l'ancien domaine de Chaillot 
qui, au XVII siècle, occupait 
l'emplacement de l'édifice actue 

Henriette de France, veuve du 
rol Charles ler d'Angleterre 
l'avait acquis en 1651, pour y 
fonder ia communauté des Filles 
Sainte-Marie de la Visitation 

Ce n'est que huit ans plus tard 
que le domaine de Chaillot fut 
rattaché à Paris. L'avenue qui 
le traversait prit le nom de 
« faubourg de la Conférence » 
Un nom aul serait, aujourd'hul, 
tout à fait de circonstance 


SPECTACLES DE PARIS 


sel », panacée bienfaisante qu'il vend 
THEATRES Royal-Hausm. 
Opéra, 20 h. 45, Rigoletto. 


Ambigu, 21 h., Ciochemerle. 


L'Ecurie Watson. 
. L'Extravag. Théodora. 
h. 20, La Maréch. Sans-Géne. 
ls ont 20 an 
h., Shéhérazadi 
Mouche espagnole. 
0 h. 45, Labor. d. Hallucin. 
20 h. 30, Maitre de Santiago. 
20 h. 30, Violettes impériales 
Royal, 20 h. 45, 1 nuit ch. vs, Mme 


Pie-St-Martin, 21 h., L. Surpr. du divorce 
Th. 
Th. Muci 


ieau, 21 h., Beve de M. Belette. 


Champs-Elysé 
ité - Montparnasse, Gramont, Hu 
mour, Michodière, Monceau, Vieux- 
Colombier. 


G 


Ambassadeurs, Atelier, Athénée, 
Bouffes-Parisiens, Comédie Wagram 
mnase, Madeleine. 
Mathurins, Michel, Montparnasse-Ba 
Noctambules, Nouveautés, Œuvre, La 


Potinière, Renaissance, Saint-George 
Sarah-Bernhardt, Théâtre de Paris, 
Verlaine, Bobino, Européen, Lune- 


Rousse, Medrano. 


CINEMAS 


FILMS FRANÇAIS 


Agriculteurs, Enfants du Paradis. 
Balzac, Les Pieds Nickelés. 

Ciné Champ: 
Ciné-Opéra, Le Diable au corps. 
Clichy 


lysées, Pépé le Moko. 


Le_Doimen tragique. 
Clochemerie. 


Le Voile bleu. 
n, Carcasse et le tord-cou. 
unt, Femme sans passé 


PORTE SAINT-MARTIN 


Si vous aimez rire ? ! 


Allez voir « LES SURPRISES 
DU DIVORCE ». 


Places de 30 à 300 francs. 


L'initiotive prise par M. Paul DERVAL. 


d'exécuter à la matinée du lundi devant 


le public tous les changements de dé- 
cors de « C'est de ia Folie », la millé- 
noire revus de Michel GYARMATHY 
ayant remporté, de l'avis unanime de lo 


presse, le plus grand succès, l'expér 


sera renouvelée en matinée to 
lundis. Les 91 mochinistes, 
triciens, occessóiristes et tapissiers 


ront, devant le public, pendant 


les 35 décors 

doms tes dons les des- 
s, monteront et démonteront les pra- 
les. Les chongements de costume] 

les seront exécutés sur scène. Cette 


représentation exceptionnella sero donnée 


lundi en à 14h. 30 


arrété pour ja voir. Nous repartons 
ce soir 

Maman secoua lentement la tête 
comme si elle avait du mal à suivre 
la conversation. 

— Vous... vous m'avez parlé d'E: 
lla, de vous, qui désiriez un enfant 

— Jen al deux: des amours, des 
amours ! Vous allez voir 1 

Elle ouvrit son sac et en eo: 
petit carnet. 

— Ce sont vos enfants, ceux du 
signor Buonarotti? s'enquit maman. 

— Bien sûr, répondit Emilia, ra 
dieuse. Regardez | 

Elle tira une photographie du car- 
net et la tendit à maman. J'essayais 
la regurder par-dessus son épaule, 
mais maman se détourna un peu, pro- 
bablement pour que je ne contemple 
pas ces refetozs “du péché. Pourtant 
quand je la tirai par le bras, elle 
céda et me montra l'image. Toute 
l'histoire semblait un rêve si fantas 
tique que les enfants eux-mêmes 
étalent peut-être aussi des fictions 
Pour être issus de cette créature ma 
snifique et d'Umberto, homme d'hon 
peur, ils me parurent fort peu até- 
ressants. Ils pouvaient avoir quinze 
et seize ans. Le garcon avait une 
figure en lame de couteau, un men 
ton fuyant et des cheveux de noyé, 
et l'image de la fille était un peu 
trouble, avec une chevelure en tête 
de loup. 

La mère complaisante les contem 
pla avec adoration, leur lança un 
baiser et remit la photographie dans 
son sac. 

— Expliquez-moi (je constata! avec 
plaisir que l'humeur désespérée de 
maman tournait à l'impatience). ex- 
pliquez-moi ce que signifie tout ça. 
Pourquoi aviez-vous- besoin de nous 
voir? Et, alors, pourquoi n'avoir pas 
dit la vérité tout de suite? Qu'est 
ce que c'est que cette comédie ? 

(A suivre.) 

(Copyright 1948 by Editions Laf- 


font e J'aime Miss Tilli Bean > and 
Paris-presse). 


i- 


un 


Mercredi 1% Septemb. 15 h. 


REOUVERTURE du 
DANCING de TOLYMPIA 


MATINEE ET SOIREE 


TOUS LÉS JOURS 
23,bd d.Capucines. M° Opé.. Madel. 


NAPOLEON. vo : 
DELAMBRE.vo , 
CAMEO. 
GAITÉ-CLICHY vs : 


ER Mac 


Portiques, Ali Baba et 
{Stud.). La Loi du Nord. 


Studio Universel, 
Les Enfants du Paradis. 
Les Pieds Nickelés. 
FILMS ETRANGERS DOUBLES 
Apollo, Le Ch: 


jelle du silence 
Le Carrefour de la mort. 


Tabarin, 21 h., Ambi 
CHANSONNIERS 


Cav. Républ., 21 h., Les marranta te 

Deux-An 

Dix-Heu 

-Paisee, Massacr. d.Fort-Apache | fi 
héâtre, Le Ci 


Ciné-Michodière, Tarzan à New-York 


Carrefour de la mort 


ue, 21 h, Mort de Tarelkine. | Eldor: 
Variétés, 21 h., Mar. de Mile Beulemans, | Er 


RELACHE. — Comédl 


aise,  Alham-| Madeleine, La Vie est belle. 


is de Rob. d. Bois. 


OGADO Sn ENAA 
VIOLETTES IMPÉRIALES: 


Régent Caumarti 
Le Massacre de Fort-Apache. 
Royal-Haussmann (Club), 


Studio Rivoli, L'Ile des loufoques. 


FILMS ETRANGERS (Vers. origin.) 
Artistie, La Gde Dame et le Mauv. Garç. 


L'Apôtre du désert. 
Le Carrefour de la mort. 


Emporte mon cœur. 
Tarzan et la chasser. 
, Le Secret derriere la porte. 


re en musique. 
Avent. de Sullivan. 


A L’AMBIGU seulement 


CLOCHEMERLE 


la triomphale opérette 


Tous les soirs 21 h. 
{sauf vendredi) 


OYAT, Drouot 


s 40 voleurs. 
d.-Ciné Opéra, Tarzan et la chasser 


Th. Champs-Elysées, Othel 
|Triomphe, Le Chariatan 


|MUSIC-HALLS 


| A.B.C., 20 h. 45, La Revue joyeuse 
Casino Montpar 

Casino 
Folies-Bergére 


el, 21 h., Grandi 


21 h., Beau 
22 h, Gale paix oi 
ta, 21'h. 30, Rev. Gr. Mont 


mais il est temps 
de penser à leur 
relève 


Le « Liberté » remonte son 
trousseau ou 90 kilomètres 
de drap de lit 


| BROADWAY : 


CALIFORNIA vr. 
CINEMONDE v.. 


L'ATMOSPHÉRE ENSOLEILLÉE del ESP 


e~ L'IRRESISTIBLE SUCCES. —, 


DADAS LE CELEBRE ROMAN DE GABRIEL CHEVALIER 3 


ELYSEES CINEMA x ROYAL HAUSSMANR 


LE FILM DE PIERRE CHENAL 


mron CHAMPS ELYSEES 


eus Dou LA LOI DU NORD 


RICHELIEU DROUOT 


Michèle 
MORGA 


REOUVERTURE SAMEDI 4 SEPTEMBRE 1948 


MAURICE BAQUET 


(CSE. MEY 


AU CAIRE, TOUT PRÉTEXTE 
pour trainer l’étranger 
au Caracol (poste de police)... 


„et les camps de concentration 


VE vague de xénophobie be- 


laie l'Egypte. En deuz Ou 
trois semaines, elle s'est 
traduite par dix-huit attentats 
contre des « étrangers ». Les er- 


restatioms arbitraires et les confit- 
ms de biens continuent, Sur- 
au préjudice des Israélites 
Les représentants diploma- 
tiques, fronçais et anglais notam- 
ment, protestent en vain 
Le gouvernement égyptien main- 
n le contrôle mili- 
sur navires transitan! 
par le canal de Suez, coneurem: 
ment avec le contrôle douanier et 
contrairement aux stipulations in- 
iernetionales 
Mitsou Dabat, journaliste égup- 
tienne qui vient d'arriver du Cei- 
re, a pu noter sur le vif cette 
mbée de nationalisme, Encore 
owi n'engage qu'elle-même, son 
témoignage rend un son d'an- 
poisse auquel nul de nos compo- 
triotes ne saurait rester insensible 
Car vingt-detz Français sont en- 
core maintenus dans un camp de 
concentration sms qu'il ait été 
possible de meoir officiellement 
Ce qu'on leur reprochait 


DON CARLOS | 
HERITIER DU TRONE | 
D'ESPAGNE 7 

LONDRES, 30 ‘août 
Selon le « Sunday Ob 

ral Franco aurait 
Juan de reconnaitre le fils de ce| 
Aernier. comme | 
peul hér kai 


condition que don Jum renonce à 
aes droits à Ia couronne. | 

Don Juan aurait réservé sa ré- | 
désirant consulter d'abord sı 


de don Juan est 
lement Agé de 9 ans, et AUX term 
de velle loi aur ja succession | 

accéder au pouvoir que 
eint sa trentième 
annee. | 


LES QUATRE 
commandants en chef | 
conféreront | 
demain à Berlin | 


30 août (AF.P.). 
commandants èn chef| 

et leurs conseillers 
seront demain mardi À| 


actuel 


BERLIN, 


quatr 
Allemagne 


tiques 


Les 
en 
pe 


milieux alliés on s'at 
se réunissent en confé- 
ater In question du 
Berlin, en corrélation 
le régime monétaire de l'ex 
capitale allemande. | 
La lieu de Ja réunion n'est pas 
encore fixé. Mais il est possible 
qu'elle ait lieu dans le bâtiment du | 
ansell de contrôle où. contraire- | 
nt À ce qui s'est a kom- | 
dandatura, les ae 
nuent À fon 


mots croisés 


rence pour 
blocus de 


tions 


PROBLEME No 900 
Bras e! Jamben,, 


on 1e pousse, — V. Faux reni- 
L E on aipame Un F 
geait de chevaux. — VII Ptol- 


viii 
=x 


Manet 


a — 


BIENTOT CHAUVE? 


Vous êtes encore à temps 
RECOUVREZ VO: CHEVEUX 
sans p2mmades ni médicaments. Condi- 
Liens paiement aprés résultat. Consul- 

savelopps timbre, 
te 


A portir du I” septembre 
dans 


LE FIGARO 


RÉVÉLATIONS 
SUR L'ASSASSINAT DE 


TROTSKY 


pur l'ancien chef de la police sreréte 
de Mexico qui conduisit l'enquête. 


EXPOSITION 


(Tous les jours de 9 h. à 19 h.) 

74, Champs-Elysées. su nouveau 
magäsin-exposition LEVITAN, présen- 
tation de magnifiques ensembles dé 
coratifs, mettant en honneur iè ttadi 
tion qu beau meuble français. 

Cette présentation a aussi pour but 
de montrer que la décoration, du 
« chez-sol » n'est plus l'apanage d'une 
seule classe 

Grâce a l'organisation rationnelle de 


son département décoration, M. LE- 
VITAN peut. Aujourd'hui, pour un 
budret modéré, tou: en sauvegerdant 


le caractère de haute tenue artistique. 
décorer le nome de chacun selon sa 
personnalité. 

Des décorateurs-ensembliers sont è 
la disposition des visiteurs, qui recu 
vront gracieusement yne luxueuse pia- 
querte-aocumentauon. 

Fermé Dimanche èt Lund}, 


| 
| à maintenir des cours 
| 
| 


C 


regorgent de prisonniers, tant 
indigènes qu'européens] 


Par Mitsou DABAT 
LE CAIRE, … août. 


"ÉTAIT une de ces villas blanches où, vers deux heures de l'après- 
midi aux jours chauds de l'été on somnole quasi nu dans la 
pénombre quiète des volets verts mi-elos, entre un grand verre 


de citronnade, où finissent de fondre deux cubes de glace, et le ronron 
monotone du ventilateur Westinghouse modèle 1948. Dehors, un frais 
jardin ceint de grilles en for forgé fraichement repeintes. A perte de 
vue, les sables surchauffés d'Aïn Shams, la vallée du soleil.. 


Mais volets mi-clos et rassu- 
enchaient un choix d'explosifs 
nt, avee un éclectisme nuancé, de 
an TNT. Un jour des ou- 


tout saui 
locaux titralent 
personnalité politique 
e des crplosions 
quartier juif 
blanche villa appartenait 
ine el Husseini. 

Depuis plus d'un an déjà. s>s agents 
disséminés aux confins de la Libye 
achetaient sans relâche des armes et 
munitions qui, abandonnées en 
1942 par les Italiens, en 1943 par les 
Anglais et en 1944 par les Allemands, 
n'avaient vraisemblabiement 
perdues pour les autoch 
loum, Tobrouk et Sidi 
èiement, des officiers allemands met- 
taient en défaut la sur s 
tique et bon enfant qu'une poignée 
de Tommies exerçaient sur eux dans 
'es camps de a zone de Suez. 

Trois mois plus tard, deux machi- 
nes infernaies mues par un méca- 
nisme d'horlogerie d'une perfiction 
minutieuse faisaient 49 morts ` dans 
le même quartier. Des bandes qui 
rôdaient comme par hasard dans les 
parages envahissaient les lieux, jes 
pilisient, et achevaient charitabl 
ment les blessés. Puis 
Cicurel et Gattegno sautaient 
synchronisme partait. 

— Torpille aérienne d'origine slo- 
niste — décrétait le ministère de la 
Défense nationale. 

Et i1 proclamait l'état d'alerte, avec, 
au programme le black-out obliga- 
toire, des duos de sirènes, dés pa- 
trouilles de défense passive, et des 
ives de D.C.A. 

Depuis, l'angoisse règne au Caire, 
In peur larvée de la dénonciation 
anonyme et du camp de concen! 

on. Les étrangers s'inquiètent. Sur 
les écrans van Johnson et Louis Jour- 
dan. idoles des jeunes filles en fleurs, 
sourient en vain de leurs 32 dents 
iluminées par 1000 kilowatts, les 
sales de cinéma sont désertes dès 
20 heures ; un couvre-feu tacite vide 
les rues, les restaurants, les bars, 
la tombée de la nuit. 


Attention aux mendiants 


Les mendiants aux pieds nus et les 
petita vendeurs de loterie exploitent 
a situation avee un opportunisme 
piein de sagacité. Ils abordent dans 
a rue un Européen et lui demandent 
imône d'une voix empreinte de 
a pus totale humilité. Mù par un 
réflexe acquis au cours de milliers 


La 
grand mufti Ar 


au 


E CORPS D'UN | 


MARIN DU « ROSITA » 


DUNKERQUE. 30 août, — On a dé- | 
de Maios: | 


le corps d'un marin apparte- | 
nant À l'équipage du bateau dej 
pêche « Rosita » | 

Les nombreux débris rejetés par l 
mer font ruppoter que le petit båti- 
ment a sauté sur une mine près de 
Dunkerque 

La « Rosita » était monté par qua- 
tre hommes, dont le patron, armateur. 
M. Lazare 


Vaches grasses | 
à la Villette | 


Mais la province et la 
Sarre freinent la baisse 


Le marché de ja Villette a été| 
aussi bien approvisionné que celui | 
de lundi dernier. Plus de 3.300 gros 

laux, 1.200 veaux, 8.800 moutons 
600 porcs auxqui ii convient 


d'ajouter ies entrées directes dans | 
le ttoirs : 500 bovins et autant 
de veaux, 2.300 moutons et 8.600 
pores. 

Toutefois, cette abonda: di 


viande n'a pas provoqué une forte 
baisse des cours, car nombreux | 
#aient les acheteurs de province et 
aussi de la Sarre qui contribuèrent | 
levés, sur- | 
tout sur les beaux animaux de pri 
mière qualité. 


LE GRUYERE 
INTROUVABLE 
A PARIS 

Et pourtant il pourrait | 
être en vente libre 


Dans une question écrite au prétet 
de la Seine, Mile Bardet, conseillère | 
municipale, demande pourquoi certaines | 

comme là gruyère. | 
se trouvent pas sur le marché pa 
en contre remise de tickets al 
que les départements producteur 
re la Haute-Savoie, en disposed er. 
et à des prix aborda 

D'autre part, ajouté Mile Bardeh 1 

d'une réponse faite par le mi- 
nistre de l'Agriculture et 
« Journal officiel 
en France, en 18: 
fromage. On en 
2.600 tonni 


exportera 
cette année. La produe- 
tion actuelle devant être sensiblement | 


environ | 


la même qu'en 1934, il en reste done| 
160.000 tonnes environ. 

Pourquoi, dans ces conditions. | 
conclut-ellé, ne pas rèndre la Hberté| 
À la vente des fromages ? 


RAVITAILLEMENT 
AUJOURD'HUI 
pas de distribution 


PARLEZ-VOUS 


DE NOURRITURE ? | 
Une question d'actualité 
vue par Marie Vincent 


Mme Richelet m'écrit : 

N'aves-vous pas remarqué, que 
méme encore maintenant, on parle 
beaucoup plus de nourriture qu'avant 


oucrra? Je me demande d'où cela 
tient P 

Cette obsession alimentaire me 
semble, hélas ! facilement explicable, 
chère Madame, Le ravitaillement 


nous a tellement préoccupées pen- 
ant des années, que nous en som- 
mes arrivées à ie considérer comme 
notre problème n° 1. Mais nous fini- 
rons bien par perdre cette habitude. 
au fur et à mesure que la situation 
s'améllorera. Et il y a tout de même 
Aéjà bien du mieux. Prenez les ma- 
ares grasses, par exemple : On nous 
trime maintenant régulièrement 
une margarine excellente, Quoique ia 
tation en suit éncore insuffisante, 
cette margarine joue un rôle essen- 
tiel dans notre alimentation. Simple 
émulsion d'hulies végétales pures — 
arachides, coprah, soya, etc.. elle 
constitue, en effet, l'unė des piuè ri- 
ches sources d'énergie qui soient. Son 
arome délicat nous permet de rius- 
sir de bons petits plats, bien savou- 
reux. En les àégustant, avoues que 
vous oubliez les mauvais jours où 
vous rèvies des choses ab- 
sentes Lae 


d'expériencés identiques et préala- 
bies, l'homme refuse d'un giste sans 
réplique. Ces ardents 
élèvent alors le ton et réclament a 
cor et à cri un ehabuiche (agent) 
Qu'ils prennent à témoin de leur ver- 
tueuse indigation 

~ Ce salè étranger, 
server, a non seui 
cause nationale. 
souillé de son immo: 

Alte ou passera 
uick de Sa Maj i Farouk 
(au Allah ait toujours en sa sainte 
tarde) | 
L'Européen réfractaire finit in- 
variablement au caracol (poste de 
police) le plus proche, J'ai vu, l'au- 
tra jour, un groupe de jeunes gens 
assaillir une femme dont les che- 

jent aux tempes 

ssesse, leur dit cette 
respectable quadrarênaire. Et nlle 


iul font-ils ob- 
Insulté la 


exhibe une croix d'or sertie d'une 
petite pierre bleue. 

— c'est le même prix, répondi- | 
rent (approximativement èt en ara- 
bei urs. 

Un chanuiche qui passait vint la 
dAslivrer avec une nonchalance tout 
orientale. Mais ln croix d'or avait 
disparu, Et ces arènes se passent 


un peu trop souvent. | 


La grande angoisse 


Les élégantes qui avaient cou- 
tume d'aller en Europe chaque an- | 
née, soupirent nostalgiquement en | 
évoquant les palaces de ln Côte 
d'Azur et les rives calmee 4e Por- | 
tofino. Le gouvernement n'accorde | 
pius, aujourd'hut, de visas, et elles | 

sont réduites à arborer leurs| 


CROISSANCE 


EST BON 


Les aviateurs 
français 


morts à Gaza 
auraient été tués | 
après l'atterrissage | 


HAIFA, 30 août, (U.P) — On ap-| 
pren de Gaza que les corps du lieu- | 
tenant-colonel Queru et du capitaine | 
Jeannel — les deux observateurs fran- 
gais qui ont trouvé la mort avant- 
hier, leur avion ayant été descendu 
par une mitrailleuse arabe dans le 
secteur de Gaza — ont été places 
dans une chambre de l'hôpital mii- 
taire égyptien. 

Selon ie genéral Lundstroem. chet | 
d'état-major du comte Bernadotte, jes 
deux Français auraient été tués 
leur atterrissage. Aucune trace d 
sang n'aurait été relevée à l'intérieur 
de l'avion. 

On signale, en effet, que ies deux 
corps auraient été 
lement déshabillés 
blessures faites par 

dants. Les off po 
bement des brassards de l'O N.U. 


Le secrétariat du comte Bernadotie 
a fait. de son côté. une déclaration 
établissant la responsabilité des deus 
obse francais : le vol au- 
rait eu lieu sans accord 
préalable 
Les corps arrivent à Haïfa 

corps des deux officiers 
ent été transportés au- 
par la voie des airs À 


Haifa. 
fran 
d'observation 4e 


où les attendaient le consul 
iis et les membres du groupe 

l'ONU, Les cer- 
ont déposés au couvent 


ét 
Ha 


cueils 
fran.ai 


Les regrets de l'Egypte 


BEYROUTH, 39 juillet (A. P 
Haidar Pacha, ministre de la Défense 
d'Egypte, aexprimé ses regrets 

1 ué la notification faite. 


deux officiers français pas 
parvenue à temps aux autorités ¿&Yp- 
tiennes. | 
Le général Lundstrom, chef d'état- 
major du comte Bernadotte, a déc 
qu'il persistait à 
deux officiers fran 


tués après avoir qui j 
du biplace de l'O. N. U | 
Le 


gouvernement égyptien a pro- 
re une enquête et a adres- 
ge de condoléances. 


A TRAVERS 
LA FRANCE 


(PUS RIRE FAX 
Le temps qu'il fera : | 
DEMAIN | 


Beau temps ensoleillé après 
brouillards locaux. Vent est faible. 
Température sans changement. 


DEUX CENT CINQUANTE FILIERES 
EN DIAMANT, d'une valeur de près 
de un million. oft été volées à l'urine 
< Union Filière », 65, rûe de Romain-| 
ville. 


Le général de Lattre de Tassigny a | 


quité la clinique d'Aubusson, où il| 
était en traitement, pour Capverne 
(Hautes-Pyrénées). où | prendra que 
ques jours de repos 

Le cadavre d'un ouvrier de l'arse- | 


nal de Toulon, Jean Héraud. 31 ans. | 
a été découvert 


père de deux enfants 
dans un puits. La thèse du crime sem- 
ble prèv 

Tombant dans une cuve pleine | 
d'ean, ristian Canella, 


8 ans. au quartier de la 
Sernieite, à Toulon, se noie. 

UN ORAGE SUIVI D'UNE AB 
DANTE CHUTE DE GRELE a dévas 
dans l'Isère, les récoltes des communes 
cé Chaponney. Marrains, Simandres et | 
Communay. Surpris par la montés des. 
eaux, M. Moynier. soixante-dix-huit 
ans. a été entrainé dans un torrent et 
s'est noyé 

DES MARINS BRITANNIQUES dé- 
tarqués à Toulon des dragueurs 
mineurs. sont victimes d'escrocs qui 
leur échangent leurs livres contre des 
Lillets ce mille francs de la Libération 
cepuls longtemps périmés. 


AUTEURS DE CAMBRIOLAGES DE 
MAIRIES et de fermes ct de plusi 
s à main armée, dans l'Orne, la 
Calvados et la Mayenne, on 
e. Legendre, Vidal, Morel. 
Ernest Marie et les époux 


EN VOULANT FRANCHIR SUR UNE 
PLANCHE un large fossé plein d'eou 
le petit Sens, trois ans, de Butré-Cour- 


celles (Aisne), se nole. 


ETRANGER | 


NE BAGARRE ECLATE au cours 


réunion organisée par Henry 
lace, à Durham (Caroline du 
Nord) : un étudiant reçoit plusieurs 


coups de couteau dans le dos. 

UN COMMUNIQUE OFFICIEL 
Moscou annonce la mort, à la suite 
d'une grave maladie, du maréchal Paul 
Semionovitch Rybalko, commandant en 
chef des forces blindées et motorisées 
de VUR S.S. 

LA GRANDE-BRETAGNE va doubler 
sa flotte d'Extrême-Orient, annonce €e 
matin le « Daily Express » 

A BERLIN, le soldat américain Jo- 
seph Moore, arrété samedi soir dans le 
secteur soviétique pour avoir payé 
consommations en monnaie occidental 
a été relâché. 

L'EX-ROI HUMBERT D'ITALIE est 
arrivé, hier, À Séville, venant du Por- 
tugal. Il sera, près de Cadix, l'hôte de| 
l'infant Alphonse de Bourbon-Orléans. | 


de 


Sous la m 


enace d'un revolver 


UN INCONNU, A ROSPORDEN 


enlève 


un garçonnet 


dans une auto OAA 


L'enfant est rejoint dans la gare Résultats de Vincennes 


et le ravisseur 


PRIX DU MIMOSA 


Attelé. 200.000 francs, 1200 mèt 


prend la fuite | 


BREST, 30 ooût. (Dépêche « Paris-presse ».) Zoo A Dee Ti. S$ 
E petit René Péron, 12 demeurent chez ses parents, 2, rue 4 Kraman (113 
Pierre-Loti, à Rosporden, se rendait tranquillement, semedi, vers| 45%, i ESIA Fi To 
12 h. 30, à l'usine de conserves, où trovoillent son père et sa 2 : 
sœur Yvonne, pour aider à l'équeutage des ha: PRIX DFE MAMERS 
I marchait e bord de 1 mixte, 150.000 franes, 237$ m. 
route en direction de Pont-Aven. la Sablière. L'homme ramena l'enfant J KrtN2181G. 22 
squ'il aperçut une voiture rous p quai de la gare. R 
maana s Bien- oee Apa heureusement, Huguette 
Nantes mne. Qui feraient rendues à 
Peux-tu me dire ot est Ros- aperçurent leur frère en compa- 
porden ? demanda le cond an gie du sinistre peme: 
homme d'environ 40 an. dun appelèrent à mi 
fé d'un chapeau mou cou. me. te voyant n 
Par e nens ae Tenfant, délivré 
l'entant répondait, IPS 
rapidement de t8 police recherche l'ét 
voiture s'en empara, le fit monter SOUF. e 
A arrière, soue la menace d'un re — 
voler de gros calibre. Terroriné 
d'enfant constata aue ta voiture ee] POUR FAIRE LA FETE, 
a gnre environ Le ra-| ap = g 
endit et, prenant l'en: UN BEBE ECRASE 
re irois jeunes gens PAR LE 
“Le Peron, ne voyant v PARIS-MARSEILLE 
arriver A l'usine, Singi e 
Teir E aia DIJON, 30 août. — Echeppant A 
Four prendre un baia et qun netsi) À f'abhé Auriol à Toul a surveillance de ses parents gar. 
Foar prepare ananta ee auaste) À f'abhé Auriol à Toulouse “cree à Moro mn 
ueune trace de véiements, il re Fa p ébé de 23 mois, Claude 
int A rusine et pria sa fille, Yvonc| „TOULOUSE, pêche Po- Ehet. ent allé Jouer sur la voie 
ne, d'aller tout de suite prévenir sa + ol avait été prée et À été broyé par l'express 
ne, 4 À Toulouse, je 15 août. victime d Parise Marseille. 
cambriolage. Les malfaiteurs s étaien 
Une rencontre providentielle| <®Parés d 200 000 francs destinés à [DEEE 
tien d'une colonie de va: f 
Pendant ce temps. la petite Mu-| Les policiers apprirent que IILA BARRE HERCULE 
guette Péron. x ans, l'autre sœur vol rois jeun CONTRE LES CAMBRIOLEURS 
de René, qui était allée se promener é aperçus dans ne iise , Puo do Poitou à 
Mu cme de ja gare, vit son frère dans pusaine dépensant fi R. F. fares tentes (22 
la salle des pas-perdus avec lin-| ment jeur nt POSE EN 24 HEURES 
nou, Elie lui demanda ce quil fai- | correspondait < amy 
mit là Le pauvre enfant, spevté,| nes ens évadés 
fera lui repondre er se contenia de | toulousain VALENTIN 
pleurer. | Les fugitifs viennent ROI DES CAOUTCHOUCS 
Huguette revint aussitót à la mai-| tés I s'agissait bien P: F EA 
son et y arriva au moment où sa sœur | leurs de l'abbé À qui s'étaient Sa SaMO SnaG 
venait d'avertir sa mère de |a dispe-| partagés la somme de 200000 t d'arrêt pendant ls pê: 
rition de René. L'un d'eux, nces, ses magasins par 
Rendu sans doute plus hard! depuis | mère et lui avait remis une pa: A 
qu'il avait aperçu sa jeune sœur. le| de l'argent volé Sa mère avait payé ris le lundi toute ls jour 
petit Péron. rofitant d'un moment ses dettes, fait rers A 19 h.. sans interruption, €, 


d'insttention du kidnapper, s'était en- 
fui vers la maison. 
Poursuivi par son ravisseur, le gar- | 


çennet fut rejoint dans la venelle de | 


offert u sur net, Pisce Cliens 
e-Nonvelle (P 


rue Lafayette (près 


signées Fath Dior pour 
bridre entre amies, mê- | 
Íancoliquement. 
Mais le bridge et le paker sem- | 
bient être considérés par la police | 


| Prochain article : 


Une jeunesse qui 
| songe à l'évasion | 


comme dee activités antigouverne- 


mentales, L'autre soir, des amis in- 
voquaient le brelan d'as entre deux 
es. Vers minuit, on sonne. | 


T chaouiches 
12 portier nous a dit que vous | 
én train de comploter contre 
té de l'Etat. Suivez-nous. 
Yair d'un gag. Mais mes 

nt passé la nuit au caracol 

n. d'entre eux Croupit au- 

jourd'hui dans un de ces camps 

concentration où, depuis deux mois 
se coudotent des centaines de jeu- 
nes gens accusés d'être communis- 
tes « antinationaux » ou sionistes; 


parmi eux, 22 Français. 

Dans les magasins d'alimentn- 
tion, les prix montent et les ven- 
deurs deviennent arrogante, On ae 
máfie des domestiques. Et s'ie al- | 
Jalent vous dénoncer ? Derrière les 
volets verta mi-clos de mille villas 
blanches et malernen, derrière lee 
stores balanda de miile luxuenx Ap- 
partements À 12 livres par mois 

ean chaude courante, téléphon 
frixida rique 
née. 1 nry 4R 
Royal eliwent furtive 
puseule dans les rues où rôdent des 
ombr ruos € ses. 

Domain matin, le solell se lèvera 
encore, immuable sur le NII vert 

t des milliers d'étrangers ge ren: 
dront A leur travail A travers 
des rues hier familières, hostiles 
nautourd'hut, où grouille la foule 


Indin amie, dont le fanatisme a 4t4 
utumé depuis peu À aocuser les 
étrangers de heaucoup de crimes, 
notamment d'affamer quinze mil 


lions de fellahs sur la elâbe fertile 
de ia vallée du NII, celle préci 
ent one lee étrangers ont tant 


contribué à rendre de plus en plus 


| 

Javate man vian de retour, J'ai| 
pu partir. Pat revu les Champs: | 
Five brillamment Muminés, où | 
personne ne ma Abnrdñe Don sa- | 


voir #i_J'anrouvais l'indépendance. 
J'ai demandé un renséienement À 
m arent : Il a souri en me le don- 

t: il ne m'a pae demandé mes 
papiers. 


LE TOUR DE SCHUMAN 


(Suite de la première page) 
M. Ramadier allât jusqu'au bout. Son 
échec eût levé l'hypothèque socia- 


liste, qui va grever l'éventuel cabi- 
net que le leader MR. va s'effor- 
cer de constituer avec la conscience 
qu'on lui connait. Mals ne va-t-il pas 
se trouver en face des mêmes di 
eultés que M. André Marie? 

I est vrai que l'heure n'est plus 
aux grandes manœuvres parlementai: 
res, et la défaite de M. Ramadier eût 
aleri les députés S.F.1.0.. dont la par- 
ticipation au pouvoir est indispenss 
ble dans un régime de parts, 

Nombreux sont les pariemental- 
res socialistes gauchisies qui dési- 
rent voir leur parti échapper aux 
responsabilités  impopulaires du 

ouvoir et qui ee contenteralent 
jort bien d'un soutien condition- 
nel.. et à éclipses. Aucun chef de 
gouvernement ne saurait s'en conten- 
ter. 


Mômes difficultés 


M. Robert Schuman consacre ss 
journee À consulter. Il donnera si 


réponse ce soir à M. Auriol. S'N 
accepte, obtiendra-t-l. demain, les 
309 voix ? I 


heurtera mên 
e son prédécesseur, Il 


metre d'accord ses associea 
programme de redresse- 
ment financier et trouver un mie 


nistre pour l'appliquer. 

Au cours de son bref passage 
rue de Rivoli, M. Paul Reynaud 8 
mis au poini un plan, qui a le 
mérite d'exister, et vis-à-vis au- 
uel M. Schuman et son ministre 
les Finances devront prendre une 
position claire. 

L'ésernel conflit qui oppose di- 
rigistes et_libér: va surgir de 
nouveau. Cette fois, les socialistes 
n'entreront pas dans le cabinet 
sans obtenir des précisions publie 
ques. Ils ne peuvent adorer demain 
ce qu'ils ont brûlé hier 

Les radicaux, de leur côté, à la 
veille du congrés de leur parti, dê- 
fendront l'orthodoxte libérale qui 
leur est chêre. Il n'est pas exclu 
qu'ils ne fassent, du maintien des 
élections cantonales, la condition 


de leur participation au gouver- 
nement. Ils évoqueront certaine. 
ment l'éventualité d'une dissolu 


tion. 
Enfin, au sein même de son pare 


ti, M. Schuman devra résoudre le 
«' cns Bidault ». Le retour de ce 
dernier au Quai d'Orsay soulévers 
des mouvements divers dans 
autres groupes. Et si on « lou- 
blie ancien ministre des Af- 
faires ‘étrangére ne facilitere Da: 
In tâche du président du Conseil 
désiané. 

Première difficulté grave : a 


dit-on, offert le portefeuille des F 
nances à M. René Mayer, celui-ci re- 
fisa. On peut en conclure que les 


adicaux vont peut-être faire échou 
la combinaison Schuman. 


Alors Herriot ? 


„ les indépendants. l'in 
liste adopteront sene 
aiblement éme atiitude que 
les radicaux. C'est dire que la par- 
tie n'est pas jouée 

tie n'est pas jouée. Et, même investi 


par l'Assemblée, ce qui es fort pos- 
sible, M. Schuman n'aurait pes pour 
autant franchi le eap le plus diffi- 
cile de sa mission. 


Si M. Schuman déclarait forfait 

son tour, serais 
uscentible 
M. Herriot. 
le dês 

Lorsqu'il apprit, hier, 
Ramadier était chargé de for 
cabinet, {1 s'écria : 

— Le pauvre vieux ! 

Le président de l'Assemblée no- 
cepte de quitier son fauteuil 
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TENTE 


pour sauver une Constitution qu'il 
a combattue de toutes ses forces ? 
héeiterait longtemps avant de 
a'y résoudre, mats !1 s'y résoudrait, 
car il représente — et 1] le sait — 
dernière carte d'un régime qui 
est bien pauvre en hommes. | 


LE FILM DE LA CRISE 


l'équilibre 
et les re 


sources nai importance du 
sacrifice qui d demandé à la 

tion exige une répartition équit 
bie du pouvoir d'achat sans que celui 
d'une catégorie sociale puiste s'élever 
et que celui des salariés s'abaisse. 

» Cette considération doit dominer 
la politique françake. Elle déter 
nera l'attitude socialiste au cours de 
la crise. » 


Le groupe socialiste se réunira à 
nouveau à 18 heures. 


L'échec de 


Hamadier 


A 12h. 15, M. Ra 
l'Elysée et déclarait 

« Il faut bien préciser que LA SI- 
TUATION ECONOMIQUE = 
CIERE EST BEAUCOUF PLUS SE- 
RIEUSE QU'ON NE LE DIT 

> Il faut donc un gouvernement 
auré d'une certaine durée. I] faut vi- 
vre, à mon avis, jusqu'au 30 juin pro- 
chain... 

» Le gouvernement doit être assuré 
d'une autorité complète. I| doit avoir 
derrière lui une majorité cohérente 
fidèle, résolue au sacrifice. IL FAUT 


La reine Wilhelmine 


(Suite de la première page.) 
de quitter sa table de travail pour 
descèndre dans les abris. A son re- 
tour, elle s'est acharnée à la recons- 


truction. à la reconstitution de son 
pays. Elle n signé un papier 
sans connaltre à fond la question. 


Zila n'a pes laissé ses ministres pren- 
dre une décision en dehors d'elle. 

Elle était rentrée dans un pays en 
ruines. Elle avait retrouvé les digues 
crevées, les polders inondés. un peu- 
ple de squelettes, des forêts de croix 
Ag, Bois : 800 000 morts mur 9 millions 
d'habitants, moitié de fusillés, moitié 
de morts de faim. A la fois Saint-Ls 
et Belsen. 

Aujourd'hut, la Hollande est rede- 
yue un pare fleuri, piqué de mai- 
sonnettes de dessins animes : châlets 
laqués de penrture neuve, tendus de 
bouquets et de rideaux pimpant 
autostrades lavées au savon noir tous 
les matins, restaurants bonhonnièren 
hantés de maitres d'hôtel en habit et 
de personnages de Rubens en veiton. 


20 kilos par tête 


Les squelettes se son; pourvus de 
goubies mentions. de gilets rebondis, 
de corsages plantureux, d'épaules 
grasses. Les gosses sont dodus, Seuls 
les jeunes gens grandis au temps des 
vaches étiques et des polders noyes 
ont de la peine encore à groua» 
Mais les statistiques indiquent qu'en 
moyenne Hollandais et Hollandaises 
omt repris 20 kilos par tête. 180.000 
tornes de chair rose en trois ans. Un 
record du monde pour un ministre du 
Ravitaillement. Les ruines se sont ef- 


facées Les digues ont resurgi, Les 
moimons se t sur les terre: re- 
prises à la mer. Toutes les voitures 
sont des car amėricains ruti- 
lants ou des Citroën neuves. Les Aile- 


mands avaient emmené tout ce qui 
avait quatre roues. La vie est encore 
difficile en Hollande : les logements 
rares. le täbac. les douceurs, le fro- 
mage. le café rationnés. Mais ce sont 
des restrictions de paradis. 


Quand on entre, par un soir d'été. 
dans une ville de Hollande, Bred?, 
Utresht, La Haye ou Amsterdam, on 
voit. par les fenêtrés ouv-rtes, toutè 

Tiende assise à table à la même 

n ses 


Beun "aa poupées. 


La Reine est partout, flanquée le 
plus souvent de la princesse Julia: 
et du prince Bernhardt. Wilhelmin 
c'est l'orguell de ja Hollande. Elle 
été ja légallé en exil; elle a été 
Résistance : ele a été la Victoire. Pen 
dant l'occupation, son portrait inte: 
dit était remplacé dans chaque foye: 
au milieu de l'immense cadre vide, 
par un timbre... Elle a été aussi, pour 
certains, sinon le pardon, tout au 
moins l'oubli. Les derniers condamnés 
politiques qui travaillent, à assécher 
les polders espèrent sa grâce ou celle 
de sa fille Son autorité est unique au 
monde. Souveraine constitutionnelle, 
elle a pourtant gouverné autant que 
régné. Ses cinquante-huit ans de pou- 


| Prochain article : 
« La Reine de fer » 
| 58 ans de trône, et. 


voir continu lui confèrent une expé- 
cience politique sæms égale... Et c'est 
cet empire qu'elle quitte volontaire- 
ment Eije a pris irois ou quatre cc- 
[ères, pas plus. au début de l'année 
On luf apportait une loi, un dossier 
A simer. 

— Mais je ne suis pas au cou- 
rant 

— Votre Majesté était si lasse à 
la fin du dernier Conseil que nous 
n'avons pas osé.. 

Elle s'es: fâchée trois fois, que- 
tre fois. Et puis, brusquement, elle 
a pris une détermination = 

Je ne veux pas recommencer ia 
faute de Victoria! dit-elle. (Elle 
était la plus jeune reine d'Europe 
quand Victoria était ia phis Agée.) 

2 dit longtemps en Angleterre 
au'Edouard VII était un vaurien, et 
lorsqu'il fut monté sur le trône, les 
Anglais dirent : « Ah! si seulément 
il t venu vingt ans gs tôt! > 
Un vieux roi, une vieille reine ne 
peuvent plus faire leur métier, Ce 
ne sont plus que des potiches ét je 
n'ai rien À faire sur une étagère. 

« L'affaire d'Indonésie, les Etats- 
Unis d'Europe vont décider du sort 
de mez petits-enfants, Ce n'est plus 
Amoi de les régler. C'est à ma fille 
d'en prendre la charge. à 

Depuis six mois dé: Wilhelmine 
a ins lé répence à Juliana, pour 
qu'elle n pren! =. 

Ce soir, à 11 heures, lhelmine 
RE soua Ella a és nee S8 ani 
ua: 1 ans, 38 ans 
& toana de règne eftectit. 


royauté, 50 ans 


Elle quitte son château d'Appel- 


doorn, sa bicyclette, sa palette de | 
peintre de souveraine en vacances, | 
pour faire dans la calèche 4 or 


tour d'Amsterdam 
voisée et électrisée. 

Elle va xoûter une dernière fois 
pendant quatre Jours tout ce qu'elle | 
a tant aimé : les ovations, les récep- | 
tions, les aubades enfantines, les | 
Consejls de gouvernement et les at- 
faires du royaume. 

Elle reçoit demain, sur son trône, 
l'hommage de son peuple, les dépu : 
tés, les poissonnières et le clergé. 
les savants et les pêcheurs en pan- 
talona bouffants. en sabots ; les ar- 
tistes, les maquisards, les fonction- 
naires, ete.. 

Elle présidera une allégorie eu| 
Stadion. une parade de la flotte. des 
chalutiers, des yatchs, des voiliers 
dans Ia port. 

Et samedi, 4 septembre, à 10 heu- 
res du matin, devant sa fille, son 
Fendre et ving: personnes, elle si- 
xners. son abdication. Elle ne sera 

lus reine, même plus reine-mère. 

Elle sera princesse des Pa 
Le jour de l'intronisation 
Juliana, le 6 zeptembr | 
chera derrière In petite Béatrix, la | 
princesse héritière, qui aura le pes 
sur elle. 

Elle ira s'enfermer derrière les 
grilles d'Appeldoorn. lire sa Bible et 


sa capitale pa- 


ia e Chanson de Roland 7, peindre | 
et faire de In bicyclette ; attendre, | 
son vélo royal au poing. l'ouverture | 


du passege à niveau, écrire peut- 
être sa vie extraordinaire — s! auiète 
en apparence — :raversée en vérité | 
de tant de révolutions : la vie d'une | 
femme dont Churchill a dit : « T 
y avait su moins un homme pen 
dant cette guerre. C'était la reine 
Wilhelmine. > | 
M. B. 


des acclamations 

LA HAYE, 50 août (AP). 
Uné grande semaine de festivités 
s'ouvre en Hollande à l'occasion du 
te anniversaire et du jubilé de la 
reine Wilhelmine qui, samedi, après 
un règne de 50 ans, abdiquera en 
faveur de sa fillé, la princesse Ju- 
itana. 

Se rendant à Amsterdam, la rei- 
nè Wilhelmine s' au passage, Ar- 
rêtée à La Ha: elle a été l'ob- 
jet de chaleureuses manifestations 
de sympathie. 


NON PAS 
COALITION MAIS D'ACTION 
HOMOGENEITÉ DE DOCTR 
je tre ces cond 


GOUVERNEMENT DE 
AVEC 


après des consultations qui 
dix heures d'affilée, M. Ra 
renonçait. malgré la + carte 
» que lui donna la SFLO. 
Ce dernier n'avait pa: quitté l'Ely= 
sée que l'on voyait arriver M. Robert 
Schuman, dont la conversation 
M, Vincent Auriol dura à peine 
quart d'heure. En sortant 
MRP. lança rapidement aux 
nalistes 
« M. Ramadier ay tusé le 
mandat qui lui avait été offert par 


le président a République, 
même offre m'a été faite. J'ai adopté 
la même attitude que M. Ramadier 
je vais examiner la situation et 
<ommercer mes consultations dès de- 
main matia au quai d'Orsay. » 


APPEL AU SUFFRAG 
UNIVERSEL ! 
réclame M. Daladier 


Parlant hier À Moulins (Allier), M. 

Daladier a déclaré 

N faut d'abord économiser 100 
milliards sur le budget actuel. En- 
suite, lorsque l'ordre aura été mis dans 
la malson,.on pourra demander des 
sacrifices au peuple. 

» I faut également que, d'un appel 
au suffrage universel, se forme une 
majorité qui gouverne pour le salut 
salut de toug.. Les radicaux doivent 
étre le centre du grand mouvement 
républiesin et patriote qui peut nous 
sauver, » 


DISSOLUTION 

DE L'ASSEMBLEE ! 
demandent les radicaux 
de l'Iindr. 


La Fédération radicale de l'Indre a 


adopté hier une motion demandant 
la réforme de on, la révi= 
sion de la loi 


tion d'économies massives par là sup- 
pression des fonctionnaires inutiles, la 
dissolution de l'Assemblée nationale 
s au cas où se prolongerait son inca- 
pacité à gouverner » 


MANIFESTATION 
OUVRIERE A PARIS 
ET GREVES 

DANS LE NORD 


ts de grève ont été 


a mouve 


lécienchés ce matin dans plusieurs 
fosses, À Lens et à Douai. Les mi- 
neurs protestent contre hausse 
éventuelle des produita de base. 
D'autre part, À Paris, ce matin, 
vers 11 heures, 400 ouvriers de In 
maison Hotchkiss et de ja Manu- 


facture d'arm e Saint-Denis, ont 
débrayé pour se rendre au ministère 


ju Travail 

S'étant kroupés por Chignan- 
court, les manifestants sont des 
cendus vers la place Clichy où ils 
se sont heurtés à des barrages dr 
police, Quelques Instants plus tard 
s'étant regroupés rue d'Amsterdam, 
ila ont été de nouveau disperkés 


enta sérieux 


LE CATALOGUE LEVITAN ~: 5 
DEMANDEZ-LE DÈS CE JOUR ! 


il est GRATUIT! 


pa 
e LEVITAN 


vous accorde des facilités de paiement. 
o LEVITAN 


e LEVITAN 
e LEVITAN 


livre gratuitement à domicile dans toute 
lo France 


vous invite à visiter ses magasins ; la 
plus belle Exposition de l'époque. 


vous rembourse vos frois de voyage. 


ri 


LEVITAN ce qui ptime 
c'est la QUALITE,’ 


' LEVITAN 


63,B? MAGENTA 


ë PARIS 
y MÉTRO: GARE DE L'EST 


TUTA LA LINGARA 


La célèbre voyante 
Vos amours 
affaires, sant 
retour affection 
CONSULTE TOUS LES JOURS 
2, rue Pierre-Bémard, de O à 19 h. 
TRU, 60-45 (Square Montholon) 9e 


sont revenus à des 
prix abordables 


à titre d'exemple, que vous 
z à TEXTILAM une g 
(190 x 278) 


pour 


TEXTILAM, qui comprend de très be 


les imitations d'Orient en Jacquard | AS I HME 
point fin, des carpattes de toutes di- | 
ges pour couloirs | 


Emphysème, Oppression 


Calm-Asmine, 


lement un choix | 
d'ameublement 


rmi lesquels de belles cretonnes à remède _ scientifique 


20 fr. TEXTILAM, 3, rue de Riche-|"9uveau, soulage rapidement  : 
lieu (à 20 mètres du Théâtre-Franc | A'thme, Emphysôme, Essouffiement, 
paisi, Est fermé le lundi. bronchite chronique, Suffocation. 


Ces comprimés non toxiques, faciles 
|A absorber, extirpent le mal peu à 
peu et procurent du bien-être même 
dans les cas anciens Toutes Phar- 
macies. Vian n° 76% P. 472 


RÉVEILLEZ LA BILE 
DE.VOTRE FOIE - 


Peut 
Grande suté 
é tous Demande 


REPRESENTANTS en DROGUERIE 


Sérieux, actifs, introduits, 
nce HAVAS, PARIS 


Produit 
Nouv 


pays. 


de bile dans l'intestin Si cette dile arrive mal, 
vos ahments ne se digérent pas. ils se putre- 
fient Des gaz vous gonflent, vous êtes cont- 
hipë Votre organisme s'empoisonne et vous 
êtes amer, abattu Vous voyez tout en noir ! 

Les PETITES PILULES CARTERS pour 
le FOIE on 


le pouvoir d'assurer le libre 
qui vous remettra d'aplomb. | 

etonnantes pour faire co 
jez les Petites Pilules Carters 


rss |Paris-presse 


T z fa rue d sas ieu, Poris (2) 


UNE FORAINE 
MONTE-EN-L'AIR 
avait volé 1 milion de 
bijoux à Deauville 


DEAUVILLE, 30 août. — S'étant 
introduite par la fenêtre dans la 
chambre d'un Parisien en villégi 
ture à Deauville, M. Jean Wallut. 
une foraine, la femme Malla, a fi 
main basse sur des bijoux valant au 
total un million de francs. 

Elle, ma pas profité de son vol 
puisqu'elle a été arı peu après 
à Pont-Lévéque, ainsi qu'une com- 
plice, la femme Mayer, foraine 
comme elle, 
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Nous achetons comptant sans formalité 


Il 
PIECES D'ARGENT Lee tint 
de i ír 13 re; de ©: Ju: de 5: s5 IMPRIM RIOHELIEN 
t TOUS BIJOUX | 100.7 Richelien. Paris-2 


de 19: 98; de £0 


MICHEL, 6, piace Madeleine (2* étage) 
C.P B, bd Strasbourg Me Btr.-8t-Denis alea 9,200 104 = Foris-pretso > à 6 
ACHAT BRILLANTS 2:156 ABCD 


au maximum 
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échoua devant Van VLIET 


“ $a . ” 
Je mai pas eu assez confiance 


Après LESUEUR, LAMBOLEY Par LOUIS GÉRARDIN 


AMSTERDAM. (Par téléphone.) — Pour la troisième fois 
AMSTERDAM (par téléphone), Vliet dans les deux ultimes manches, mon moral au- A de ma carrière, je termine second dans ces championnats 

C'est avec le plus vif plaisir que les, rait été tout autre. du monde « pro » que je vise depuis dix-huit ans, Une 

quelque trente Français présents dan: A ! défaite demande toujours des excuses 

l'immense Stadion d'Amsterdam, où <7 Lesueur handicapé 4 Je ne voudrais pas en avoir. Mais il me semble que 

55.000 spectateurs se pressaient, ont | je n'ai pas eu suffisamment confiance en moi. Je n'ai pas 

! 

$ 

i 

i 

! 

$ 

! 


Les footballeurs ont maintenant deux 
leaders : MARSEILLE et SOCHAUX 


Bersoullé à Nice 1 | . 


I n'y a pas lieu de commenter bien longuement les 


dù donner le maximum. résultats de cette seconde journée de championnat profes- 


entendu « Marseillaise » qui clôtu- Raoul Lesueur a cédé son titre à Lamboley, après € rie pe 
Fait ce mosting oyeiisti mendiak > avoir défendu son bien avec toute l'énergie que nous Au cours de ces championnats, j'ai été habitué à faire sionnel. A vouloir en irer de ssodetes deductions, now ANGERS. — Bersoulié, qui 
Après quelques surprises, et aussi lui connaissons. toutes mes courses en tête. Cerlains pourront dire que c'est pores fort de daus TE tomate poriait l'an dernier les cou- 
déceptions qui par trois foi Hélas! le Niçois n'a pas eu de chance. La moto par une chance inouie que je suis arrivé en finale Il y a P h i 
ent fait colecsionner f, DAnte rase git tombée en panne ; i a ga yE peut-être du orei, car ce N'est qu'en finale qus je marchois Marseille ge prit place qu'en toute dernière heure parmi SRE eu opte 
jer de pacemaker pour ne reprendre le sillage de V= le mieux, Je suis d'ailleurs t avoir jo les prétendants à la couronne 3 e 
ki Pasquier que dix kilomètres plus loin. M e nue ae ON ss NN Lille, comme precu s'est vengé sur les Stéphenois | du ménlsque, et ses dirigeants 


belle finale. Mon échec, je l'explique de la façon suivante 

A Amsterdam, les virages, qui ressemblent à ceux de la piste de vitesse 

de Montlhéry, ne me conviennnt pas, J'ai un façon de courir qui est incom- 
patible avec ces virages. En effet, quand on plonge des balustrades, on n'est 


, Gérardi > < 
Sinaia ot ge cr de sa recente déconvenue. Gageons qu'après cela Tax envi- 


sagera de rendre à Cuissard son posie de demi droit où il 
ices comme soutien de défense. Puisque c'est le sort de Cuissard 


blond Raoul a été, par deux fois, vic- 
; airement à Nice 
Bersoullé sera qualifié, dès 


dimanche prochain, et ii dé- § 


ią victoire de Jean-Jacques Lamboley 
en demi-fond était pour nous une bien 
belle fiche de consolation. 


4 
| 
| 
$ 
| 
i 
| 
| 
i 
| 
| 
| 
i 
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$ 
Ñ ue de | $ 
les enseignements de la saison dernière où l'Olympique d À leurs d'Angers, est, complète: | 
H i 
t 

$ 

$ 
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Quelle émotion pour nous de voir cette immense Ment où il allait se faire doubler une nouvelle fois. | pas propulsé comme à Zurich ou au Porc des Princes d'avoir le derrière entre deux sièges K ice contre Tou- 
foule remplissant les enceintes de l'énorme Stadion Battu, Lesueur n'a pas démérité. 11 est tout sim- Bernis le début de ma carrière, je n'ai pu gagner à Amsterdam, C'est © L'O.M. a battu, mais non écrasé, le C.O.R.T, Encore lui fallut-il, pour ceta, Koia a a GE 
écouter, debout, notre hymne national. Oui, cette mi- plement dommage qu'après avoir produit d'aussi vio- dire que cette piste spéciale ne m'est pas favorable. Van Vliet a triomphé, le bénéfice de deux penalties. Et déjà l'on parle beuucoup moins de sa maïrise. | louse. D Se lou ke 


Un mauvais poin: à Da Rui qui, contestant la validité d'un penalty accordé aux 
Marseillais, se croise les bras lorsque Scotti le tire. C' 

missible de la part d'un capitaine d'équipe 

Au Clapas, le Racing a réussi une des surprises de la journée. Et du 
coup, voilà Winckelmans menacé de perdre une partie de son prestige auprès 


- j Hier, au Parc des Princes, la re- 
t un comportement inad- seite pour le maich Sète-Stade s'est 
élevée à 2233450 francs pour 19.145 
entrées. 


je m'incline. 


nute magnifique, le cyclisme français la mi 
Battu de très peu dans trois spécialit 
gezit dans cette épreuve mondiale illus 
par les expl des Français Huret, D: 
Guignard, Georges Sérès, G 


dans l'ensemble de ses performances de la saison, il mérite 
t arc-en-ciel qui lui Qu si bien 


(Recueilli par René MELLIX ) 


par René MELLIX 


on, Parent. lents efforts avec tout le dynamisme dont il est cou- 
acque-  tumier, Lesueur ait dû céder sa deuxième place, à 


Paper T ene Dor Je Garnier on date f Ranui. deux kiomares du but. Le triomphe des Français = Ps Rennes, (out comme les Montpelliérains, ne tiennent pas en cette 
AR 7 nous avions glané qu'un seu titre : celui has pl | Les athi ` t f . | secondes journée lea promesses aies huit Jours Guaravaut. Pourtant, | 

u demi-fond. Nous l'avons conservi : coaliti ulousaine comptait six remplaçants dont quatre amateur 

un « L » chassant l'autre, après Lesueur, Lamboley. gre sa tion hollandaise AE RRR I e es rançais pour | © Tiran: avantage de son équipe stable guidée par un entraineur lui-même 


é p era le 12 | inamovible, Sochaux revient de la Meinau avec une victoire très nette, La 


Van Vliet le meilleur coalition des trois Hollandais qui, malgré les averti SA F, s A H e 
rieur vaient aoni ee e Seen S nor ie) Pencontrer la Tchécoslovaquie | 55 gross az Mesta ieu Jon bonne mezure 15:2) one 
Dans le domaine des aristocrates du cyclisme, la entendus comme larrons Blore la perte de son pilier Vidal, | | en partie, a Luciano qui marqua deux buts. Nous voyons par là que Luciano es 


vitesse pure, nous ne nous étions pas fait d'illusions Delaye, de Vienne, et Martel, ez- ble de marquer lorsqu'il ne s'en.ête pas à jouer comme soutien de défense 
déroutant Van VI it norm; 2 'Ce maálnot arc-en-ciel oot: 10: but que. je international militaire, apporteront | Pour le match d'athlétisme Hrance lombes, M. Mourlon, directeur de| Pépin qu'avant triomphe des Connois, les Nancéiens, conscients de n'avoir ` 
qui est la sienne, reconquérir PR papes tr O pes EL wie) Xr appoint de poide à son pack] Tchécoslovaquie, qui se déroulera di- l'athlétisme national, a formé coi f-e| encore qu'une équipe imparfaite, appellent de tous leurs vœux un excellent 
ue son compatriote Derksen lui avait je début de la saison, j'y pensais et je m'étais préparé © 000718. manche prochain, au stade de Co suit l'équipe de France animateur d'attaque, Pourquoi ne rappelleraient-ils pas Gudmundson où 
ravi à Zurich en 1546, après un règne de huit ans en conséquence. préférant perdre Plusieurs Courses | er naaa sena 10 m. : BALLY (F.C. Lyon);| Brusseaur ? 
causé par la guerre. Z torte, de son grand braquet POUF être en grande forme Ê l'heure H. l Avant de s'engager dans la s hausse de misères | YALMY (UA. Tarbes). Réserve Pour l'inauguration du sade Joseph-Lehmann, Colmar n'a pas ménagé t 
ns dépit de tous ses efforts, de son grand braque « Cette course a été facile pour moi. Le plus dur souhaitée par quelques-uns, redoutee par le prus| B'S (RS. Limoges) pes); | #0, peine, et c'est l'équipe rémoise qui a fait les frais de l'affaire, Trés bien, 
{22x6) uti ans ia de M do moment a été de passer Pronk qui était au comman- | grand nombre, la Bourse se rend compte que lin- 200 m. : VALMY (U.A. Tarbes) ;| mais l'entraîneur Nicolas ne doit pas se dissimuler qu'un match nul « at 
finale, Sonfftieben n'avait pu venir à bout du sprin: dement. Le Hollandais m'a obligé à poursuivre deux | PARIS rare le onee se rend compte que lin-| LEBAS (S. Saint-Lô). Réserve : Li-| home » équivaut à une défaite 
PRE UT x >  gfforte plus sérieux, Mais une fois que je les ai eu | sultat &'engloutir le fonds de roulement des entre-| udon USM o Sotteville);| aéré de ses chefs de file, le Slade-Red Star a néanmoins fait jew égal 
De ron, chte, Gérard avait eu un map fou Aee "i Champion de Pranée, st champion du, monde ta | r priet, Anani, Baian Pt mur ies duos | sCRENETTA Cindividaei, Résee | pas Peau oe MO EE noin nOtS daiandan a Ca ruiner Pour ve do 
i tt i a gagné en pu us encore sur les banques, les nationali- | RS . rip Et nous nous d n st vra 
RE ON ETES tras amotit ER sun moia at demi arinéervans.| QU BO aQÛt 194G Les sete, Fenton iamais que iea ter ete) CARE nur «CAD à ne taten Son infiuence au aein de FC: Sue me connais ) 
ns la première manchi etrouvait heureusement An aere de enito Faila, Rue avona dDslernent só- bénéficient de la faveur qui s'attache aux valeurs-| CHEFDHOTEL (La Voulte). Réserve : | Le H ER 
dans ta deuxième et dans la beil s miré la belle performance réalisée par le Belge Meu- ~~ Clare (S.F.). | <æ Hlavre point de mire 
Nous aurions pu penser que les efforts successi leman qui, à 42 ans et après une longue inaction, est 1.500 m. : Jean VERNIER (C.A.F.) : © En Deuxième Division, le Havre bat Besançon et, du même coup, prend 
de Gérardin contre, Plattner lui sur ent été, préludi revenu au premier plan à force de courage et de VALEURS Cu | ce VALEURS Ours | «Cour uen Le rar nr El! ta tête du peloton, son rival local, Rouen, inflige une lourde défaite aux Lyon- 
abies en finale, Au contraire, le gars de Boulogne, volonté. vresa | au war pri duioar| Mabrouk (A.S Alger | nèis dont on s'erxplique mieux maintenant les modestes aspiration 
ni ‘deux uitimes manches, se retrouvait, était Champion de Belgique cette « Gus » a net- = MIMOUN (Individuel) : | Une mention honorable au C.A.P. à Amiens, aux Girondins qui triomphé- 
beaucoup mieux. Hétax ! il tombait sur un Van Vilet tement dominé son compatriot r et Mi- | 3 0/0 vernétuel ques VERNIER (C.A.F.). Réserve :| rent sur terrain adverse, et un bon point à Nimes et Nantes qui, se trouvant 
Vraiment inaccessible, galvanisé par sa piste et son chaud qui avait disparu en ri . Les Hollan. | 8 0/0 1920 ) | dans le même cas, s'adjugéren le match nul Victor DENIS. 
public. Gérardin n'a pas à avoir honte d'être battu dais Pronk et de Best qui, en série, avaient produit | à 1/2 0/0 À 400 m. haics : ARIFON (P-U.C.) : 
par un tel champion. Van Vilet était le meilleur. Son une très belle impression, ont été étouffés une fois | à 0/9 Amort J. ANDRE (C.A.F.). Réserve : .Thu-| = z TE 
~ mor 


titre est mérité, le 85 kilomèt: jé. ils ne sont pas encore mûrs | Gea LR ii 
"E Gérardin a été pour mol un adversaire redou- pour une course de 100 kilomètres, male s'ils persé. | Creant Aat 8 1/2 1042 
table, nous a dit Van Vijet, Je le craignais énormé- vèrent iis deviendront dangereux pour les meilleurs. 
ment car avec lui Íl faut s'attendre à tout. C'est un Frosio, qui avait été très mauvais en série, beau- 
avoir battu dans coup mieux dans le repêchage où il s'était qualifié pour 

repris confiance la finale, a été très brillant dans cette final 


reau (A.S, Fourchambault). T 
m AS naama uan: RE 2I YI Cochet bat M. Bernard 
BIARRITZ. — En finale du sim- 


FRAYER (USMLT). Réserve : Hein- j 
rieh (R-S. Strasbourg). = os Qu | — Les épreuves de la Coupe Porie pie dames du, igurnoi de tennis, Mme 

: A. Cosa- e zoegner bat Mias Peters, z4 
blanco): THIAM. PAPA GALLO| csoueront le 18 seplembre. Les dlimi- 6-3, En niinpie messieurs, Cochet bat 


tacticien formidable. Mais après 
la première manche de la final 


Radne- Louiene 
Saint-Gubaio 


Crédit Commercial Frauce| 


et J'étais sür de vaincre sur cette piste où, I y a ia fin l'italien de Paris a été le plus danger Sredi banco i meene : Lacate (S. Pas] "Gtoires sont ouvertes aux joueurs clag- Marcel Bernard, par 4-6, 8 

dix a J'avais remporté am Ce ue ial re Š À loise). sés en ire, 2 et 3 séries, ainsi qu'aux ta crae re ns pa a 

le premier des « pros » après celui des amate! par ses déboulés aussi : DAMITIO (F.A. Casa- miner et sera continué aujourd'hul, 
nous l'avons dit, a obligé Gérardin au'i fait céder Lesueur, lui ravi Bu asa L non classés du R. C. F. rar Nr 54 


fforts avant d'être éliminé. Le Suis: la deuxième place que le Niçois méritait amplement, Perche : BREITMAN (P.U.C.) : 


continué de nous surprendre. Et ce meeting mondial, qui a été très mal orga LLON ($ J.C). Ré- | 5 x Te C 
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